
ADAME

L Hojfitalite la Iufiice , deux Royales
foeurs , s ’eflant heureufement rencontrees au

plus haut point de leur Grandeur en linjlitutton & naiffance de
nojlre Religton \ dans lesprogrez, d ’icelle ontproduitconcurremment
desafiions fi excellentes ^ fi efloignees du commun , pendant les fix
derniersfiecles , quelies ontfemy defionnement aux Infideles , d’e-
dification aux Chrefiiens, dddmiration a toutle monde : Defor¬
te que les plusgrandsPrinces ^ QdPXLonarques de la Chrefiiente
ap res les auoir oculairement remarquees , dans la certitude dvne
infinite degrands exploits , de belles experiences quilesfaifoient
eficlaterfous l 'vn & Iaut re Pole , & par tous les coings de IVniuerSj
ontcherche touslcs moyens & occafionspofsibles a leur Grandeur
de lesrendre recommandables a la pofierite , & les recompenferho -
norablement pa r Ihonneur de leurs merites .

<ADiCais comme iis ont bien 'veufifj cogneu , que ceux quifuiudnts
ces deux grandes ver tus produifoient des effefis fi admirabies , audiet
defia fait banqueroute a toutes les vanitezs d ’icy bos , & ne fefou -
ctoient pas de faire b uriner leurs noms furies marbres duCapitole,
ny dam la memoire des hommes , puisquils les croyentgraue ^ au
<Temple de 1’Eternite , leurs mentes & ver tus poufiants iufques
dans leCielf & eflants en cettequalite au dela , & pardela desrecom -
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penfes humaines , aufsi les ont - ils votitu gratifier (fi honorer de cho -
fesaduantageufesdleur profefsion , (fi dignes deleursmerites : Cefi
pourquoy afin de contnbuer en quelque facon de leurpart a ta -
uancement & grandeur d ’vn ftgrand Ordre , & tefmoigner le
Zide de leur piete (fi deuotion enuers ces braues Camliers
Commandeurs qui en faifoient la profefsion , (fi en gardoient
lesRcigles , tls ont aymeau deld de la croyance , & fano rise dans
les exceZj les defieins & les Statuts de cette SainBe Compa -
gnie .

Et pour faireveoir auxyeuxde tout le monde beflime qitils en
faifoient , comme ces genereux enfans de obMlars , ou plujloH
nouueaux & inuincmes ofifiCacabees de no [i re Eglife auoicnt
fait bande d part , & s ’efloient feparez , du commun par les
continuels (fi belliqutux exercices de ces deux heroiques vertus ,
aufsi les ont - ils voulu affrancbir noblement , (fi diflraire de la
loy commune par tous les plus grands (fi remarquables primle -
ges (fi prerogatiues qu ils leur ont peu donner dans tejtendue de
leurs puiffances .

Cela Je veoid clairement d bouuerture des osdnnales t (fi dans
la fuitte de l ‘Hijloire de noflre Ordre nouuellement traduite d
la Franfoije , vray miroir des hauts faitts d ’armes des Cbc -
ualiers de ofiMialthe , pancharte de tant de fatnBs combats (fi
fanglantes batailles contre les SarraTfns & Infideles , (fi le re-
gijlre general de tout ce qui s ’efl pajfe au Leuant , depuis tant de
fiecles , (fi en mer , (fi en terre , par ces nobles Tfijligteux & re -
ligjeufement Guerriers contre les Sofys & Otihomants , (fi au -
tres ennemis de la Religion Chreflienne •, Hifloire dif - ie aufsifide¬
le rapporteur des proueffes , merueilles grands faits de ce fit -
meux Ordre , que tefmoin tres - veritable des graces , Indults &
bien - faiBs de tant de Princes de Roys , qui de temps en
temps l ’ont fauorife , (fi dans les faueurs bont afsifte , (fi de -
fendu en fes plus grands perils , au perii de leurs armes (fi de
leurs vies .

Cela fe recognoift encores par la recherche tres - curieufe que
tay foigneufement fatBe des principaux priuileges (fi exemptions
donnees a cette [aeree puiffante ofixCilice en dtuers fiecles , (fi en
dijferents feiours de fes retraittes , toutes pieces dhonneur , tou -
tes fallites Royales , & toutes Chartes authentiques , (f) folemnel-
lement authorifees par tous les TPribunaux & Cours Souueraines
de la Chrefiiente .



Jidais pour donnerplusgrand iour d cette verite , iay creu eflre
obliget par honmur & par deuoir de prefenterletout aux pieds
de Vojlre Maiefte , ejclorrecet ville deffein jous lafaueurde vojlre
Plom Royal , & luy donnervos adueu ^ , (y vojlre authorlte pour
protechon & fauuegarde jpeciale > Ie mejuis laljfe emporter d 7au -
tantplus hardimentd cette haute refolution , que te me perfuade •
fais ejiat , que comme cet Ouurage paroijfantfoui l 'ef'dat de vos en -
feignesfera a couuertdcs mejdrjances Qf calomnies j aujsiacquerra -
ildu contentement dVoftre obMaiejle , de Yhonneurdjon Autheur,
& b :ten plus de gloire d toutlOrdre , de qui il va publtant deuant
v ne grande Royne les priuileges desgrands Roys , [f ) dont iamau
Compagplena eu , & n aura peut - eflre de femblables .

Plujieurs autres refforts loumt a ce rencontre , me poujfentd 4
mefmefin , entreautres thonneurque lefcay que. vouf portem , tgf
teflime que vous f altes de ces Incomparablcs Cauallers , vraisbou ~
cllers de la Foy , arcboutans de / ’Euanglle , foudres redoutables
des Infideles ; qui par vceux facrez, religieux vont tous les
toursfacrifiant leurscourages , leursarmes , leurfang , & leursvies
fousla profefslon de QpYCalthe , pourla defenfe deb tglife . Entre
tous les plaifirs que vous produit la Royaute , ie fcay que celuy - ld
vous eftparticulier, & furpajfantpeut - ejlre tous les autres , de veoir
de ces grands Capitames murris d la marine , la feur de la No -
bleffe de tous les Efbats du monde , marque ^ de ces belles Croix
blanches , £sp douyr parier deces Cosurs mafles & heroiques , quiont
tant defois donne efchec d bEJlat des Otthomans , fonne talarme
par tout bOrient , (jgf fait trembler les oEdtCofquees , ^ le Serrail de
Confiantinopki

Cemeflencores vn puiffant motif, pourentnr en cette entreprife,
$0 enaffeurer la fdillie , en lafaifant marcher fous le bon - heur &
grandeur de vos faueurs , de fcauoir ce que tout le monde fcait,
qu ’entre toutes les Princejfes qui portent le nom Chrefhen , ilny en
a point en qui fe rencontrentplus aduantageufement£tfauec plus
de merueilles & de perfeti tons , ces deux Princejfes des ver tus &
vrayes ver tus des Tfoynes gsfPrincejfes , tentends Charlte 3
lujlice , colomnes pmots dela Religlon de odMlalthe , quen vous
qui lespoffedez, Royallement ^ par excellence , (0par tcellesvous
vendes admirable aux yeux & iugement de tout le monde , auf

fi bien ce font les Roynes des vertus , (f les premieresvertus des
Roynes . =

En fin , MADAME , bhonneur que Iay d ’e (lre d vojlre
feruice en qualite d \ Aumofnier [ eruant Vojlre ojtfaiefte , ais
deld de toutes autres confedcrations , m ’obligereligieu[ementa vous
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adreffercette notmelle preme demes labeurs , comme vn inuentaire
general desgrandeurs preeminences , dignitez , , faueurs Royales ,
& pnuileces anctem iffi nouueaux de noflre Ordre , afn qu ’auec
voflrepajfeport courant d lacampagne , & cefaifant veoir dtout
lemonde ilfaffe quant & quant veoir dans les Royanmes ejiran -
gersqueceluy de nojlre France a le bon - heur d ’auoir vneRoynefi
accomplie en toutes fortes de vertm , tellement rehaujfee en me¬
rites & perfectioni , que cefila merueitle de cefiecle \ la grandeur de
cetEflat , & lefuiet commundes admiratiom de touslespeuples de
laterre , Et ie pisis dire auec verite , mefdidsfort dlejlre aduoue
detoutle monde, que le Solei l n 'en veoid gueres de pareille , Qf le
Ciel rien donnera peut- efire de long temps de plus parfaite ny de
plus cherk que vous ejies .

ll ne refie plus , <AkCadame , pour le comble de vos feliciter , &
lentier contentement de ccpuifant QckConarque , qui vous a pour
compagfie de fa Royaute , & pour le bien & repos deceRoyaume,
que de vous veotr enfin Mere d ’vn heureux cDauphin , qui fucce -
aant d laiuflice divnfigmnd Tere , & dia pie te d’vne tantver -
tueufe Mere , tenant les refnesde deux grands Royaumes ftl
porte la terreur de fes armes au deld des odMers, & fur les frontieres
ejlrangeres .

Ce font les fouhaits commum de touslesFran ^ ois , mille vceux
$ / mille facrifices fe font pourcela tousles iours furies Auiels de
QjkCalthe , cefi i attente de toute la Cbrefiente , & pour moy ie ne
vis que pour veotr enfin ce bon - heur en nofire France , en follicite
tour & nuitt le Ciel dforce d 'oraifons & de prieres $ Car vous
ayant veue jillede Roy , foeur de Roy , & femme de Roy , iedis des
plus grands Roys de la terre , ie nay plus d ’autre defir que de vous
veotr encores ofbtere de Roy jPentends d’vn beau Dauphmdefline
pour eflre vn iourRoy fuccedantaux Ejlats (pf Couronnes du Roy
fonPere , apres celatemourrayaufsi contentcomme iefuisglorieux
& heureux de me qualijier d 'auoir ejle , & vouloir eflre inuiolable -
ment toute ma vie,

* ^

x&CADAME ,

Voftre tres - humble , tres - obei flant , tres -
oblige , & tres - fidel feruiteur 8c officier ,

LeCommandeur dc Naberat .
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